
Voir la bande démo Suivez-nous sur Facebook

Une pièce labellisée «Mission du centenaire»

Ce spectacle fait désormais partie du programme national 

officiel du Centenaire.
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https://www.youtube.com/watch?v=fgb0SS9xWCQ&feature=youtu.be
https://www.youtube.com/watch?v=fgb0SS9xWCQ&feature=youtu.be
https://www.facebook.com/phsabres/?ref=bookmarks


[ŀ ǇƛŝŎŜΧ

Χ ǊŜƭƛŜ ŞǘǊƻƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ DǳŜǊǊŜ aƻƴŘƛŀƭŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ 
ŘŜǳȄƛŝƳŜΧ  
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1942. Une salle de classedu lycée de Courbevoie. Robert, la soixantaine,enseignepour sa dernière année.

Il fait un cours sur la guerre de 14-18 à sesterminales. Mais de quelle façon parler des allemandsquand ils

occupentle pays?

A la maison,Suzanneson épouse,a reçu des coupsde fil du proviseur: peut-elle un peu « calmer» Robert ?

Desoncôté,àƭΩƛƴǎǳde Robert,elle écoutela radio allemande,elle sembleǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŜǊbeaucoupàƭΩƻŎŎǳǇŀƴǘ. Elle

fréquentedesofficiersdansle cadrede sontravailŘΩŀǎǎƛǎǘŀƴǘŜŘΩǳƴimpresarioparisienΧ

CecoupleǎΩŀƛƳŜmaispartageun lourd secret,hérité desderniersmoisde 1918.

UNEHISTOIREDANSLAGRANDEHISTOIREΧ

/ŜǘǘŜ ǇƛŝŎŜ ǎŜ ŘŞǊƻǳƭŜ ŀƭǘŜǊƴŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ŀǳ ƭȅŎŞŜ Ǉǳƛǎ Řŀƴǎ ƭΩŀǇǇŀǊǘŜƳŜƴǘ Řǳ ŎƻǳǇƭŜΦ 
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Lerégimede Vichya entamésonprogrammede révolution nationale. Professeurset instituteurs sont tenuspour

suspects.

Onlespressede collaborerau redressementmoralde la nation. Eneffet, ne lestient-on paspour responsablesde

la défaite contre Hitler ? « Lajeunessede Francea été pourrieƧǳǎǉǳΩŀǳȄmoellesparƭΩŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘ. Et àƭΩƘŜǳǊŜ

de la grandebagarre,les vertusde courage,ŘΩŀōƴŞƎŀǘƛƻƴde dévouement,ǉǳΩŜƭƭŜtenait de sesancêtres,sesont

trouvéesfortement amoindries. Il faut de toute urgenceporter le fer dansle ministèredeƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴnationale. »

LeJournal- 3 janvier1941.

Leslois anti-juivesont permisŘΩŀōƻǊŘŘΩŞƭƛƳƛƴŜǊdeƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴnationaleun certainnombreŘΩŜƴǎŜƛƎƴŀƴǘǎ.

Larafle du±ŜƭΩŘΩIƛǾ,ƭΩŀƴƴŞŜoù sedéroule la pièce,permet de les éliminer davantageΧDescollèguesde Robert

au lycéeont disparu.

EnRussie,début de la bataillede Stalingradqui sepoursuivraƧǳǎǉǳΩŜƴfévrier deƭΩŀƴƴŞŜsuivante. AƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜde

ƭΩƘƛǾŜǊΣƭΩŀǊƳŞŜallemandeǎΩŜƳōƻǳǊōŜΣau senspropre commeau figuré. Il est défendu de parler en classedes

reversallemandsΧ

FindeƭΩŀƴƴŞŜ: lesallemandsoccupentla zonesud,suite au débarquementdesforcesaméricainesen Afriquedu

nord.

Laguerrecommenceà basculer.

UneaubeselèveΧRobertet Suzannela verront-ils ?

REPÈRESTHÉMATIQUES: 1942
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ROBERT RADOULLE, UN PROFESSEUR TRES VIRULENT
SUZANNE RADOULLE, UNE FEMME EN LUTTE 
Lƭǎ ƻƴǘ ǳƴ ƳƻōƛƭŜ Ł ƭŜǳǊ ŦǳǊŜǳǊ ƛƴǘŞǊƛŜǳǊŜΧ

Unsecretfamilial leslie tousdeux autourŘΩǳƴfait assezignoréencoreŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ: la falsificationparƭΩŞǘŀǘ-major
français de la date de mort des derniers combattants tombés le 11 novembre 1918 quelquesminutes avant
ƭΩŀǊƳƛǎǘƛŎŜdansle secteurde la Meuse.
[Ω9ǘŀǘ-major connaîtdepuis la veilleƭΩƘŜǳǊŜexactede la fin des hostilités : 11h. Mais parce que les ordres sont
ŘΩŀǘǘŀǉǳŜǊƭΩŜƴƴŜƳƛƧǳǎǉǳΩŁla dernière minute de la guerre,des soldatstomberont dansla nuit précédenteet la
matinée.vǳΩŁcelane tienne : on écarteralestémoins,on iraƧǳǎǉǳΩŁdéplacerun régimentsur le front ŘΩƻǊƛŜƴǘΣon
inscrirala datedu 10novembresur lestombesdesderniersfauchésΧ
Cesfaits, Robertlesraconteà desseinencoursŘΩƘƛǎǘƻƛǊŜΧ

REPÈRESTHÉMATIQUES: 1918

wƻōŜǊǘ ŘƻƴƴŜ ǎƻƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩIƛǎǘƻƛǊŜ Ł ŘŜǎ ŞƭŝǾŜǎ ŘŜ ¢ŜǊƳƛƴŀƭΦ 
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Comment faire un cours sur la guerre de 14 

quand le vaincu est devenu le vainqueur?

DEUXPERSONNAGESDANSLATOURMENTEΧ

Robert Radoulle (Philippe Bertin) est

professeurŘΩIƛǎǘƻƛǊŜde Terminaleau Lycée

de Courbevoie(Seine)

Comment ne pas frayer avec les allemands?

SuzanneRadoulle(IsabelleFournier)travaille

àƭΩŀƎŜƴŎŜartistiqueDuroger, à Paris.
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[ΩŀǳǘŜǳǊ ǇŀǊƭŜ ŘŜ ǎŀ ǇƛŝŎŜ



ECRIREAUTOURDE14-18
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« Simon père était mort sur un champde bataille de la premièreguerremondiale,je ne seraisévidemmentpas là
pour écrire cette pièce. Il se trouve que ce fut son frère unique qui y mourut. /ΩŜǎǘdire commeƭΩŞǾŝƴŜƳŜƴǘme
touchede près. WΩŀƛjuste soixanteans. Et pourtant je suisle neveudirectŘΩǳƴtué de 1916: un jeunehommede dix-
huit ans,ǉǳΩǳƴŜsuccessionde deuils familiauxconduisirentà devancerƭΩŀǇǇŜƭde sa classe. Un jeune homme qui
partit la fleur au fusil, selonƭΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴconsacrée,ce qui dansla réalité desfaits seconcrétisapar ce télégrammeà
sonmeilleurami : FOUDEJOIESTOPPARSDEMAINAUFRONTSTOPPHILIPPESTOP.
CePhilippe,je ne porte passeulementsonnom, je porte sonprénomaussiΧil fallait que mesparentsle fassent se

survivre.

Jeme suisŘΩŀōƻǊŘéveilléà cette guerrede 14 grâceà ma carrièrede comédien.WΩŀƛeu à jouer il y a plusde vingt ans

un personnagede cette époquetroublée. Pourme préparerau rôle, je me suisnourriŘΩŀǊŎƘƛǾŜǎfamiliales. Lapériode

ƴΩŀplusquitté monespritet Philippede 1916estentré dansmavie. Pourle dire autrement: Philippeestsorti enfin du

bouillon familialancestralŘΩƻǴil attendaitǉǳΩǳƴêtre de sonsangle saisisse?

[ΩƛƳǇǳƭǎƛƻƴde départ de ƭΩŞŎǊƛǘǳǊŜde la pièceƴΩŜǎǘdonc pas cette péripétie peu connue de la première guerre

mondialeà laquellele titre fait référence. Enrevanche,cette péripétiequi me fournitƭΩŞǘƻŦŦŜdu récit, fait aussiquece

ƴΩŜǎǘpasdirectementle destinde mon onclequeje raconte. SeulƭΩŞǇƛƭƻƎǳŜest le même: la mort.[ΩŃƎŜaussi: dix-huit

ans.

WΩŀƛaussichangéla perspective. Lapremière guerremondialeest tout le temps présentedansla pièce,mais la pièce

sepasseen 1942. Laquestionpour moi valait le coupŘΩşǘǊŜposée: CommentparlerŘΩǳƴconflit entreƭΩ!ƭƭŜƳŀƎƴŜet

la France,à unepériodeoùƭΩŀƴŎƛŜƴvaincuestdevenule vainqueur?

Mon pèreǎΩŀǇǇŜƭŀƛǘRobert. Jene croispasǉǳΩƛƭressemblaitau Robertde la pièce,maisau fond,ǉǳΩŜǎǘ-ce queƧΩŜƴ

sais? EtàƭΩƛƴǎǘŀƴǘoùƧΩŞŎǊƛǎceslignesje réaliseque je faisporter auxdeuxpersonnagesun chagrinaussilourd que le

sienle fut aprèsla mort de sonfrèreΧEnfant,jeƴΩŜƴavaisrien su,maisƭΩŜƴŦŀƴǘestuneépongeΧ

Lamort de Philippeà ceǉǳΩƻƴappellele champŘΩƘƻƴƴŜǳǊ(le mot meblesse),celafait centansexactement.»



LESNOTESDUMETTEURENSCÈNE
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Inventerun objet qui permettra de voir alternativementleslieuxdeƭΩŀŎǘƛƻƴ: sallede classe/Appartementdu couple:
Untableaunoir deviendratablede repas.

Deschangementsà vue: Ilsserontun saspour lespersonnages,entre viepubliqueet vieprivée.

Mettre en valeurlesdeuxobjetsqui relient aumondeextérieur: téléphoneet postede TSF.

LaTSFdevient presque un 3ème personnage: elle ne diffuserapasque desprogrammesradios,maisaussidesvoix
ŘΩƻŦŦƛŎƛŜǊǎallemands,desbruits de bombe,desambiancesde salon,qui participentdeƭΩŀŎǘƛƻƴ. Elleatteint une valeur
« magique», elleestcommela marquede leur destin.



UN TÉMOIGNAGEQUIA INSPIRÉLΩAUTEUR
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[ΩŀŎǘƛƻƴde la piècecommenceà Courbevoiele lendemaindu bombardementanglaisdesusinesHispano-Suiza.
LesbombardementsŘΩǳǎƛƴŜǎréquisitionnéespar les allemandssont racontéspar un écrivainfrançais: JeanGuéhénnodans«
Journaldesannéesnoires» éditionsGallimard-Folio.

4 mars1942
« Hier soir, par le clair de lune, les Anglaisont bombardé les usinesRenaultà BoulogneςBillancourt. Bombardementmassif,
continu, le premier vraiment que nousayonssubi. Pourmieuxvoir je suisallé avecVaillantplacedesFêtes,[à Paris]maisde là
mêmeon voyait peu de chose. Rienque les fusées,la lueur desincendies,deƭΩŀǳǘǊŜcôté de Paris,et deuxfois, au-dessusde la
place,deuxavionscommedesombressur lesnuages. Nousavonsbavardéaveclesgens. PersonneƴΩŞǘŀƛǘindigné. Leplusgrand
nombrecachaitmal sajubilation.[ΩŀǳǘƻǊƛǘŞoccupanteƴΩŀǾŀƛǘpasmêmepasdonnéƭΩŀƭŜǊǘŜ. Il y eut cinq cent morts, plusde cinq
centblessés. » (Χ)

6 mars1942
« Vichy-Tartuffe,depuistrois jourscoupelesmorts en morceauxpour ajouteràƭΩƘƻǊǊŜǳǊ. Il y a cinqcentmorts, il en voudraitdeux
mille. A entendre sa radio,ŎΩŜǎǘParisque la R.A.F. aurait bombardé,et il ƴΩȅaurait jamaiseu une certaine usine Renaultà
Boulogne-Billancourt. » (Χ)

9 avril 1942
« Lesanglaisviennentpresquetoutes lesnuits. Ils attendent que la lune selèveet traversentla grandenuitŘΩŀǊƎŜƴǘ. Lessirènes
hurlent. Maislesgens,fatalistes,ne descendentplusauxabris. Ilstirent lesrideauxde leursfenêtrespour assisterde leur lit au feu
ŘΩŀǊǘƛŦƛŎŜ. Notre maisonest malheureusementtrop basse. Jene voisque le reflet dansle cieldeséclairsdesbombes.WΩŜƴǘŜƴŘǎun
avionqui grondeet je devinesonvol, je suissatraceà cesétoiles,ceséclatsdesobusqui le poursuivent. Parfoistoute la chambre
seremplit de lumière,et celadure quelquesminutes./ΩŜǎǘune fuséeque lesanglaisont lancéepour mieuxvoir et qui emportée
par le vent se balanceau-dessusdesmaisons. Lesombresdesarbrestournent autour de la chambre,sur les meubles,dansles
miroirs. Tout le ciel tonne. Celavient et passecommeun orage,maisaucommandementdeshommes. Lessirènesbeuglentde
nouveaupour signalerla fin du spectacle»

Brochurede propagande
Vichyste,1940-43.
© Musée de Bretagne,
Rennes.



Les avis



QUELQUESÉCHOSDESENSEIGNANTS
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AƭΩƛǎǎǳŜde quelquesreprésentationsen lycéeà Strasbourg(février 2017)

«[ΩŀǘǘŜƴǘƛƻƴdesélèvesa été rapidementcaptéepar le spectacleŘΩǳƴenseignantŘΩǳƴautre âgequi réalise,tambour battant, un courssur la bataillede la
Somme.
Leséchangesavecleslycéens,àƭΩƛǎǎǳŜde la représentation, ont débutépar desquestionspratiquessur la scénographieminimalistequi permet auxacteurs
de passerŘΩǳƴtableaunoir à une table de cuisinepourvuede tous sesaccessoiressansǉǳΩƛƭy ait de la casse. Laradio dont la carcasseétaitŘΩŞǇƻǉǳŜlesa
beaucoupimpressionnés. Puisla questioncentralevaêtre posée: vengeanceou patriotisme?
Letexte de la pièceestdenseet ciseléappuyésurdesréférenceshistoriquesprécises.
LapièceTroisquartsŘΩƘŜǳǊŜavantƭΩŀǊƳƛǎǘƛŎŜa été chaleureusementapplaudiepar un publicqui en a tiré davantageŘΩŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘǎsur lesréalitésde la
guerrequedansun courstraditionnel commele professeƭΩŀǳǘŜǳǊ. »

MoniqueKlipfel, professeuragrégéedeGéographie,chargéedemissionŘΩƛƴǎǇŜŎǘƛƻƴpourƭΩŀŎŀŘŞƳƛŜdeStrasbourg(er).

« Noussommesà Paris,en1942. Unprofesseurd'Histoirefait coursà sesélèvesde Terminalesur la 1èreGuerreMondiale... Lapièce alternelesmomentsen
classeoù le professeurofficie devant son tableau noir et ceuxplus intimes où il retrouve son épouseà la maison. Elle-même travaille dansune agence
artistiquequi la met directementencontactaveclesAllemands.
Lesclassesde 1ère S et ESqui l'ont vue, ont beaucoupaimé cette comédiedramatique. Tout d'abord, ils ne se sont « pas du tout ennuyés» - ce que
craignaientunebonnepartie d'entre eux,peuhabituésà fréquenterlessallesde théâtre - bienaucontraire! Ilsont trouvé l'histoire intéressanteet éclairante
sur des points du programmequ'ils traitent eux-mêmesen Histoire. L'intrigue ménagepar ailleurs un très bon suspense(qui est donc ce Michel qui
bouleversetant le couple?) et un ultime retournementde situation dont nousne dirons rien de plus... Enclasse,nousavonsanalyséles choixde miseen
scène,de décor,lescostumes,le jeu,excellent,desdeuxacteursdansle cadrede l'objet d'étudeTexteet représentation. Unspectacleà recommander!»

EmmanuelleWendlingProfesseurdeLettres,LycéeMarie-Curie,Strasbourg.

« Peut-on en coursŘΩIƛǎǘƻƛǊŜparlerde cequecertainsvoudraientvoir arriver? » Cettequestionsoulevéepar le prof de la pièceen la trouble année1942, à
un momentou sahiérarchielui recommandela plusgrandeprudencede paroleset où VichytenteŘΩŜǎŎŀƳƻǘŜǊƭΩŞǘǳŘŜde la PremièreGuerreMondialepour
la remplacer par ƭΩŞǘǳŘŜ« du monde qui se fait », est riche de réflexions sur la condition et la responsabilité de ƭΩŜƴǎŜƛƎƴŀƴǘ.
Portéepar deuxcomédienstrès talentueux,IsabelleFournieret PhilippeBertin,ƭΩƛƴǘǊƛƎǳŜde la piècesedéploiede façonimplacable,seméede faussespistes
qui entretiennentun vrai suspense. Unmoment,on peut presquepenserquecesdeuxêtresdéjàmarquéspar la guerreprécédentene cherchentfinalement
ǉǳΩŁǎΩŀŎŎƻƳƳƻŘŜǊde la (pesante)situation présente. IlƴΩŜƴest rien. A la fin de la pièce,dansun moment de grâcedontƭΩŞƳƻǘƛƻƴne peut se raconter,le
professeurtire sa révérence. Sesdernièrespenséesvont versƭΩǳƴŜde sesélèves: la plus distraite, celleǉǳΩƛƭsurnommeaffectueusementMademoiselle
Pique-la-Lune,parceǉǳΩŜƴclasseson regardest bien davantagetourné vers le ciel, où il ǎΩŞƎŀǊŜΣǉǳΩŀǘǘƛǊŞpar le tableaunoir. A deuxdoigtsde commettre
ƭΩƛǊǊŞǇŀǊŀōƭŜΣil avouesatendresseinfinie pour cette jeunefille décaléequi, il en est sûr,ƴΩƛǊŀpasaupasdeƭΩƻƛŜ. Il assurecette distraitede saconfiance,juste
avantde quitter la scène. Pique-la-Lune,ŎΩŜǎǘƭΩŜǎǇƻƛǊŘΩǳƴaveniroù subsisteƭΩƘǳƳŀƛƴΣquelquesoit le « mondequi sefait ».

Jean-LucQuilling, ProfesseurŘΩIƛǎǘƻƛǊŜΣLycéeMarie-Curie,Strasbourg.



DETRÈSBONSRETOURSDELAPRESSE

« Une évocationsensibleet forte, pudiqueet émouvante. » - Annie

Chenieux, LEJOURNALDUDIMANCHE

« Lesdeuxcomédiensformidablescréentunemultitude de lieuxet de

paysagesdonnanttoute satensionet sonintensitéà cette pièceǉǳΩƛƭǎ

jouent commeun thriller. » - Marina DaSilva,[ΩI¦a!bL¢9

« La pièce est attachante. PhilippeBertin en vieux prof est à la fois

excellentet bizarre,IsabelleFournier,en bonnecomédienne,entraine

de ƭΩŜƳǇŀǘƘƛŜ. Le spectacle est de qualité. » Jean-Luc Jeener,

FIGAROSCOPE

« Un spectaclepuissantet touchant à ne pasmanquer. » - Françoise

Krief,PLANETECAMPUS

« Il y a un ton mat, un art deƭΩŀǊǊƛŝǊŜ-plansous-entendu,uneémotion

feutréequi emportentprogressivementle spectateur. Cetableauestà

la fois grondantet calme,finement dessinéà coupsde griffures. » -

GillesCostaz, WEBTHEATRE.FR

« La trame (Χ) ǎΩŀǾŝǊŜŘΩǳƴŜgrande logique et ŘΩǳƴŜgrandeforce.

Unebelle réflexionincarnéesur commentvivre et pouvoirǎΩŀƛƳŜǊen

destempsinfâmes. » - PhilippePerson,CwhDDL9Ω{DELIGHT

« Unepiècequi, à coupsûr,devraitǎΩƛƴǎǘŀƭƭŜǊdansune plusgrandesalle

parisienne. » - AlfredoAllegra, LEXTIMES.FR

« On a appréciéla mise en scèneet plus encore le décorŘΩhƭƛǾƛŜǊde

Logivièreplus vrai que natureΧQuant au jeu des comédiens,il est

sensibleet nuancé. » - IsabelleLévy, COUPDETHEATRE!

« Surle fil de la colèreretenueΧDiscrètemaisréelleréussitesur tous les

tableaux, de la mise en scène à ƭΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀǘƛƻƴΣen passant par la

scénographie. » - GilChauveau,LAREVUEDUSPECTACLE.FR

« CespectacleévoqueavecémotionƭΩƛƳōǊƛŎŀǘƛƻƴintime quiǎΩŜǎǘnouée
entre les deux guerres. Interprétation délicate,émouvante,frémissante
de sous-entendusqui contiennentla peinedespersonnagesLepublicest
touché. » - ÉmilieDarlier-Bournat, ARTISTIK-REZO

Il faut aller voir cette pièce,ŎΩŜǎǘprenant, intense (Χ) Vousserezavecce
coupledans leur histoire qui est aussinotre histoire et se perd dansla
grandeHistoire. Du très bon théâtre, texte et acteurs, pour un moment
intelligent ǉǳΩƛƭest bon de se remémorer. Philippe Chavernac, PARIS-
BLOGSPOT.FR

Hanté par les voix chèresqui se sont tues, ce couple imprévisibleet
complicerecréemiraculeusementun universrempliŘΩŞƳƻǘƛƻƴcontenue,
en donnant un supplémentŘΩŃƳŜà toutes les guerres.ςTonThatThanh
Van,LAGALERIEDUSPECTACLE
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DESSPECTATEURSCONVAINCUS

Cliquer ici pour lire tous les avisStarter Plus (tatouvu.com) billetreduc.fr
Cliquer ici pour lire tous les avis

helix -Très belle pièce 9/ 10 L'enchaînementet le tempo de la pièce sont

maitrisés,pour un proposqui mêle habilementdeuxévénements,et qui, pour

évoquerune guerre (la guerredes tranchées),en évoqueune autre (la guerre

d'occupation); enchevêtrantainsilesdeuxdansune intrigue qui ne trouverasa

résolutionquedansl'action,le désespoiret le couragedu tempsprésent.

Moliérine -A voir absolument! 9/ 10 Quandla petite histoire revoit la grande.

Untrèsbeaumomentde théâtre.

MademoiselleG -Génial !! 10/ 10 Un texte superbe, une mise en scène

inventive!Amenez-y vosados!

Jeriffiffi - Unebien belle occupation. 10/ 10 LasalleΧlittéralementsuspendue

auxlèvresdesdeuxacteurs.

hermione92 -trois quarts d'heure avant l'Armistice 10/ 10 Ah quelles sont
jolies les guerres de mon pays! .Les deux comédiens impressionnantde
justesse,de sensibilitéportant jusqu'àla suffocationémotionnelle

Facebook

Bruno Deck: Textemagnifique. Mise en scènetrès efficace. Et un jeu d'acteurs

qui emportele spectateuravecuneémotiondoséeversun dénouementqui, bien

que tragique,est le seulpossiblepour dénouer(d'ou sonnom de denouement)

une tensionpalpabledepuisle début,entre un mari et une femmedéchirésdans

leur amour,ravagéspar leur douleuret obsedespar uneguerreomniprésente.

Eliane Dbvt : C'est vivant, fin et touchant, on en sort bouleversés. Les deux

acteurs forment un superbe duo qui nous emmène au fond de leur histoire.

Courez-y !

Cliquer ici pour lire tous les avis
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